
Gazette de Durbuy   58/1
19 Mars 2019

D’accord, pas d’accord, participer, supprimer de la liste: marcblasband@gmail.com

La Taverne
La taverne sur la place du village.

La pluie tombe, drue et glaciale, sur les nouveaux 
pavages de la terrasse.

Fond musical rétro-romantique des années 70/80.

L'arôme du café expresso ravit les narines avant de 
taquiner le palais.

Dehors, il pleut des cordes, des seaux et des 
hectolitres depuis plusieurs jours déjà… 

Le réconfort d'un café chaud se savoure à petites 
gorgées devant un bon livre dans la quiétude de cette 
taverne où les clients se font rares…

Bien sûr, vu la saison du calendrier, c'est dehors, à la 
terrasse devant un soda glacé qu'il serait normal 
d'être cette après-midi…!

Mais les temps changent : les saisons et le calendrier 
font désormais chambre à part… 

On ne sait plus trop désormais auquel se fier ; chacun 
jouant cavalier seul.

En musique de fond : chansons romantiques  d'une 
autre génération : 

Michel Fugain dans sa jeunesse :

… On dit qu'on ira jusqu'au bout,
…On ne dit pas de quoi !
… Ça durera…
jusqu'à demain peut-être
ou bien jusqu'à la mort…

Ces quelques mots tout à coup viennent s'asseoir à la 
table et interrompre la lecture…  Et si l'on meurt 
demain ?

… Ça durera…
On dit que l'on y croit !
On dit n'importe quoi !

Et tout à coup, c'est le Temps, dans toute sa 
longueur, sa langueur, ses certitudes et ses surprises,
qui se rassemble là … 

Compact, entier, total, raccourci, condensé, complet, 
sans forme, sans durée…

On dirait qu'il sourit de manière malicieuse, satisfait 
d'avoir même pu interrompre la lecture en cours et 
l'insouciance du moment !

Le geste est suspendu, tasse à la main au bord des 
lèvres !

Jusqu'à demain peut-être…
Ou bien jusqu'à la mort…

Étrangement ces deux moments se sont rejoints 
entre deux chapitres du livre et sur le bord d'une 
tasse de café fumant et parfumé..

La Vie, la Joie, l'Amour ont-ils un sens dans la durée ?

Ou se vivent-ils compacts, entiers, complets dans des 
Instants comme celui-ci où le Temps vient s'asseoir à 
table ?

… Peut-être… 
… Peut-être pas…

Pascale Fettweiss

La Petite Mère Veille : l’eau

L’été passé, nous avons vécu une période de 
sécheresse et  la SWDE (qui nous fourni en eau) a 
demandé de réduire notre consommation. Avec 
civisme nous l’avons fait. 3 % en moins, assez pour 
sauver la mise.

Il n’a pas fallu augmenter le prix. Pouvons-nous 
dans d’autres cas, faire de nouveau appel à notre 
civisme au lieu du portefeuille ? Comme rouler 
moins,  consommer moins?
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Les marches pour le climat
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Récupération

Les chiffres viennent de tomber et ils sont pires que 
prévu. En février 2019, la concentration en CO2 
dans l’atmosphère a atteint 411,8 parts par Millions 
(ppm ): + 3,4 ppm en un an. C’est du jamais vu. 
Dans les années 60, la concentration en CO2 
progressait de 0,8 ppm par an. Quatre fois plus vite.
Ces chiffres devraient pousser nos dirigeants à 
l’audace. Or, pour le moment, il n’en est rien.

En Belgique, suite au 27 janvier, un grand nombre 
de partis politiques se sont mis en mouvement. Ils 
demandent que le Premier Ministre discute d’un 
projet environnemental en Europe.

Vive les jeunes. Ils ont fait bouger les politiques. 
Tous les partis même la NVA sont maintenant pour 
le climat. Où étaient-ils il y a 10 ans, 10 mois ou 10 
semaines. Ils regrettent amèrement de n’avoir rien 
fait, justement, il y a 10 ans, 10 mois ou 10 semaines.

Un tailleur de crayons (avec Pacte finance climat)

Le Changement

Certains politiciens ont ouvertement soutenu les 
marches. C’est bien, mais en vérité, ils ne sont pâs à 
même de produire des résultats.

Comment pourraient-ils ? Pour éviter un 
réchauffement irréversible, une réduction mondiale 
d’au moins 50% est nécessaire d’ici à 2030. Pour 
l’Europe ceci signifie couper les émissions de 80% 
pour cette même date. Or nos politiciens ne sont se 
sont accordés que sur un maigre 40 %. Et cet objectif
insuffisant ne sera vraisemblablement pas atteint, 
sans une révolution ou une crise majeure.

Les journalistes, témoins de ces joutes  en Europe, 
ne peuvent qu’imaginer la difficulté d’obtenir un 
accord mondial à 195. Mission impossible.

Greta Thunberg l’a dit clairement dans des termes 
incomparablement puissants. «Une fois que vous avez
fait vos devoirs, vous vous rendez compte que nous avons
besoin de nouvelles politiques. Il nous faut une nouvelle 
économie où tout n’est plus est fondé sur notre budget de
carbone, qui diminue et est extrêmement limité.»

« Même cela n’est pas suffisant, continue-t-elle, nous 
devons développer une nouvelle façon de penser, où les 
politiciens cessent d’être récompensés pour tricher parce 
que tout ce qui les concerne c’est le pouvoir. »

Dire la vérité aux politiciens est une des missions 
essentielles du journalisme. Aujourd’hui personne 
n’a put mieux le faire que Greta.

Elle mérite le prix Nobel de la Paix

Un tailleur de crayons (avec Euractiv)

Il ne s’agit plus 

d’être écolo, 

mais de survivre

La Marche à Marche

J’ai participé à la
Marche pour le climat.
Je fus étonné par la
foule, 4000 participants.
Ainsi que par le nombre
élevé de 12, 13, 14 ans.
Et normal au vu de l’âge
de ces gosses, une vision assez simpliste du 
problème. L’ambiance était festive. La situation est 
grave, mais on dansait et on chantait. 

Plus interpellant, les profs et les directeurs étaient 
présents et à la manœuvre. Leurs discours m’ont 
aussi  étonnés: ils étaient plus engagés que je ne 
l’aurais cru.

Les participants ont crié des slogans ensemble. À 
4000 cela impressionne, Mais moi, le vieux grognon,
j’aurais aimé que les gosses crient : « cela doit 
changer même si notre vie sera moins confortable ».

Marc Blasband
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Les insectes disparaissent

Deux  biologistes, un australien et un belge, ont 
résumé 73 études différentes. La perte de bio-
diversité qui atteint notre conscience traite 
souvent des grands mammifères et des oiseaux. Or
les insectes disparaissent à un rythme beaucoup 
plus effréné : leur masse totale disparaît de 2,5 % 
par an et 30 % des espèces d’insectes sont en 
danger de disparition, contre 25 % des oiseaux et 
15 % des mammifères terrestres. 

Dans 100 ans il n’y aura plus d’insectes.

En cause, toujours les mêmes : la culture intensive 
avec les insecticides, le réchauffement climatique.

Les conséquences pour l’agriculture sont 
dramatiques, mais il est exclu de réduire les 
revenus des sociétés chimiques. 

Le verdissement de la Terre

La bonne nouvelle : Depuis les années 2000, la Terre
a gagné l'équivalent de la surface de la forêt 
amazonienne en couverture végétale, en grande 
partie grâce à la Chine et à l'Inde. Mais ce chiffre 
cache une réalité bien moins positive qu'elle n'en a 
l'air. 

Il y a donc toujours un «mais». L’idée ambiante que 
tout va mal ne peut se satisfaire de bonnes 
nouvelles, il faut nuancer. Une grande partie du 
verdissement en Chine est réalisé par des forêts 
dans la « Grande Barrière Verte ». En Inde, il s’agit 
surtout de culture intensive avec force irrigation, 
pesticides et engrais, mécanisation. Ce qui, pour la 
survie de la planète est bien moins vertueux.

Reboisement

L’Australie a eu peur : record de chaleur, 
inondations d’ampleur inédite. Le bon sens 
voudrait que les australiens remettent leur mode de 
vie en question : moins consommer, moins voyager,
moins de charbon. Malgré leur trouille, ces actions 
ne sont politiquement et socialement pas 
envisageable. Leur solution planter un milliard 
d’arbres d’ici 2050. Ils rejoignent le Niger, le 
Pakistan, la Chine, l’Inde (voir article précédent) qui
tentent de reboiser leurs déserts.

Mais, ces arbres plantés dans le désert ne survivent 
pas tous, loin s’en faut. En Chine, par exemple, on 
estime qu'à peine 15 % des arbres plantés ont 
effectivement survécu : la monoculture de peupliers
a été décimée par une maladie et dans certains 
endroits, les plantations ont carrément aggravé la 
situation en pompant les rares ressources en eau et 
en éliminant les herbes fixant le sol. Dans les villes, 
la « grande barrière verte » a finalement aggravé la 
pollution en réduisant la circulation du vent.

L'Australie est prévenue. Qu'a-t-elle retenu de son 
histoire avec les lapins et la myxomatose ? N’a-t-elle
pas encore compris que l’on ne change pas la nature
en ne modifiant qu’un seul paramètre ?

Marc Blasband

La quantité d'animaux abattus par mois en 
2018 en Belgique (moyenne):

• 25 millions de poulets 
• 936.000 porcs 
• 74.000 bovins 
• 64.000 dindes 
• 11.000 moutons 
• 4.000 unités d’autres types de volailles 
• 3.000 canards 
• 1.500 chèvres 
• 500 chevaux

Source Statbel.fgov.be

Pour comparer, la population belge est d’environ  6 
millions de voitures et 11 millions de personnes.

William

Notre Titanic ne coulera pas

La population des tigres sauvages du 
Népal a pratiquement doublé ces 9 
dernières années, grâce aux efforts de 
protection de l’espèce et à la création de 
zones protégées (The Independent). 
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Vive la pub

« Tu n’as plus de data ? Tu ne vas plus pouvoirs suivre 
tes Youtubeurs favoris ? C’est pas grave… Tu vas 
pouvoir ouvrir ce gros machin que ta mère t’a offert pour
Noël. Comment ça s’appelle encore ? Ah oui, un livre… 
Avec Orange ne soyez plus jamais à court de data… »

Voilà en substance le 
texte de la publicité que 
j’entends depuis deux 
jours sur La 1ère RTBF.

On a rarement entendu 
moyen plus insidieux et 
pervers pour dénigrer le
livre et la lecture et 
rendre les jeunes 
dépendants de leurs 
smartphones.

Faut-il accepter cela et 
accepter que le seul sujet actuellement acceptable de
mobilisation soit de manifester contre le 
dérèglement climatique ?

Personnellement, je viens de déposer plainte auprès
du Jury d’Éthique Publicitaire. On verra ce qu’il en 
fera.

JEP : https://www.jep.be/fr/plaintes/infos-
procedure-de-plainte

Pierre P. Dubois

Dans une grande boutique ce matin  :

- Martin tu veux des kiwis ?
- Ouais mais prends des fraises avec, elles ont l'air
bien.
- C'est pas encore la saison ! Des fraises 
maintenant c'est quoi ça ? Ta sœur voulait un 
avocat, va un peu le chercher. Moi je vais voir la 
salade pour le barbecue. Prends deux ou trois 
concombres aussi tant que tu y es...
- Dis ça n'va pas toi ? Tu m'dis que les fraises c'est 
pas la saison et tu veux des concombres ? Faudrait
savoir quand-même !
- C'est vrai. Pas de tomates non plus alors.

parfaitement authentique.

Jacques

Le droit d’avoir des enfants est-il un droit 
humain ?

Dans quelle mesure le droit d’une femme d’avoir 
autant d’enfants qu’elle le désire dépasse celui de 
ses enfants et de tous les autres enfants de vivre 
dans un environnement viable ? Ce droit dépasse-t-
il le droit de l’humanité à une planète viable ? Les 
habitants de notre planète ont-ils le devoir de se 
soucier de ressources naturelles pour les 
générations futures ? Et l’humanité a-t-elle des 
devoirs envers les autres espèces ? 

De club van Tien miljoen

Le réchauffement climatique et les nuages

Suivant la publication Géo-sciences, des nuages 
communs disparaîtront aussitôt que le CO2 dans 
l’atmosphère atteindra 1200 parts par millions. 
Nous en sommes aujourd’hui à 410. Au rythme 
actuel, nous y serons dans 100 à 150 ans, mais si 
nous n’avons pas brûlé avant.

Sans cette couverture nuageuse, le réchauffement 
explosera et toute la Terre brûlera.

Pas de panique, ce sera dans 100 ans au moins, 
après notre temps sur Terre.

Un tailleur de crayons

Les transports en commun gratuits

Les faits :

• 30 % du coût des trains, trams et bus est couvert 
pas les billets, le reste par des subsides.

• 10 % du budget est nécessaire pour 
l’encaissement des billets.

• Les expériences montrent que pas beaucoup 
d’automobilistes délaissent leurs voitures pour 
les transports en commun gratuits.

• Les expériences notent une forte augmentation 
de la mobilité de personnes avec peu de revenus.

• Les expériences notent aussi moins de 
dégradation par passager.

La décision est politique: favoriser les payeurs 
d’impôts ou les utilisateurs peu nantis. 

https://www.jep.be/fr/plaintes/infos-procedure-de-plainte
https://www.jep.be/fr/plaintes/infos-procedure-de-plainte


Gazette de Durbuy   58/5
19 Mars 2019

D’accord, pas d’accord, participer, supprimer de la liste: marcblasband@gmail.com

Question aux partis : Le financement de 
l’éducation

Julien NICAISE constate que l'enseignement 
supérieur manque de moyens et suggère qu'il 
faudrait aller rechercher des centaines de milliers 
d'euros dans l'école secondaire. Communauté 
française désargentée… Les pauvres paient pour les
pauvres! On se dispute les maigres moyens dont 
nous disposons.

Faut-il aussi rappeler que, dès 2025, les finances de 
la Communauté française vont à nouveau plonger 
dans un abîme, vu les montants astronomiques de 
la "cotisation de responsabilisation des pensions"

Puisque les élections régionales sont proches, un 
nouveau gouvernement wallon pourrait 
régionaliser totalement les compétences de la 
Communauté française et repenser l'école par un 
autre bout de lorgnette. 

C’est-à-dire que notre enseignement n’est pas assez 
performant, qu’à force de tout penser en termes de 
coûts nous créons une génération sous-éduquée ? 
Cet investissement à long terme mérite mieux que le
pacte de « non-excellence ».

Si l’argent est la première priorité, soyons cohérents
et réunissons les deux réseaux en un seul. Revoyons
le pacte scolaire qui coûte des milliards à notre 
caisse commune.

 Que proposent les différents partis ?

R. Du Temps

Vives-eaux à Annapolis Maryland

Vous connaissez tous les marées causées par 
l’attraction de la Lune sur les eaux de la mer. Deux 
fois par mois, ces marées sont plus fortes parce que 
l’attraction du Soleil s’ajoute à celle de la Lune ; ce 
sont les vives-eaux. Si en plus un vent malheureux 
s’en mêle, des catastrophes se déclenchent comme 
celle qui a touché les Pays Bas en 1953.

Ce phénomène touche plusieurs villes de la Côte Est
des États-Unis, dont Annapolis, capitale du 
Maryland. Au début des années 1960 les marées de 
vives-eaux inondait la ville 4 jours par an, en 2017, 
on en a compté 67.

L’impact de la hausse du niveau de la mer doit se 
voir par le prisme de ces vives-eaux qui deviennent 
plus courantes et plus catastrophique à mesure que 
le niveau de la mer monte.

Les glaciers de l’Antarctique et du Groenland 
doivent-ils inquiéter les citoyens de toutes les villes 
côtières, au point de questionner les dirigeants 
politiques et économiques ?

Marc Blasband

Concours de photographies
La biodiversité à Durbuy

Admirez et participez sur www.durbuytude.bewww.ferreole.be – www.cociter.be

Les Perles de la RTBF

"Il va commencer à repleuvoir"... 

"Ils vont tout tenter pour essayer de pouvoir 
gagner.…"   Pendant ce temps les autres gagnent. 

 « Endolori » est l'anagramme de son
antonyme « indolore », ce qui est

paradoxal. 

http://www.cociter.be/
http://www.ferreole.be/
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Samedi 23/3/2019 à 14h          ISC Rue des marais

http://www.rutabagac.be/contact.html   -   info@rutabagac.be

commandes 1 avril - livraisons 23 mars

Nos Banques

Souvenez-vous en 2008 les états ont sauvé les 
banques parce qu’elles avaient fait des conneries. 
Nous les citoyens avons dû payer pour éviter que 
nos systèmes économiques ne s’écroulent. Les 
financiers semblent remettre le couvert.

Il faut savoir que le client d’un prêt hypothécaire est
fidèle à la banque qui peut ainsi lui vendre des tas 
de produits. Pour cette raison, les banques se font 
une concurrence féroce sur les hypothèques au 
point que notre banque nationale doit intervenir, 
pour éviter des déconvenues à l’avenir.

Encore un cas où la théorie libérale ne fonctionne 
pas : la concurrence entre banques conduit à des 
catastrophes, que les banquiers ne parviennent pas 
à éviter, qu’en plus ils ne veulent pas ni ne peuvent 
pas payer et que finalement, nous, les citoyens, 
devrons financer.

Marc Blasband

Les élections européennes
Nous avons connu dans les années 30 des gens 
furieusement nationalistes qui ne demandaient qu’à
se soumettre à l’Allemagne de M. Hitler et se 
satisfaisaient fort bien d’être financés par cette 
dernière.

La semaine dernière, le journal Espresso accuse le 
mouvement italien de la Ligue d’avoir négocié avec 
une société d’État russe un financement de 
plusieurs millions d’euros pour les élections 
européennes, dissimulés dans un transfert de 3 
millions de tonnes de diesel. 

La Commission électorale
britannique a déterminé que les
fonds apportés à la compagne
du Brexit par son plus
important donataire, Aaron
Banks pour 8 millions de livres,
proviennent d’un tiers, via une
société basée sur l’Ile de Man. Quel tiers ? Beaucoup
de gens regardent vers la Russie. En tout cas, 
l’équipe de Leave.eu a efficacement coopéré avec 
des créateurs de contenus russes et soutient 
publiquement la diplomatie russe contre celle de 
son pays.

Le Front National français peine curieusement à 
trouver une banque. Plusieurs enquêtes sont en 
cours pour détournement d’argent public au niveau
national et européen, bref un client idéal. Mais qu’à 
cela ne tienne: il suffit de se rendre à l’Est pour 
gérer son argent.

La réalité est que les divers partis nationalistes qui 
viennent téter la mamelle russe n’ont que peu à 
faire de leur indépendance nationale. Si pour le 
pouvoir il faut devenir un vassal international de la 
Russie, ma foi pourquoi pas?

Attention, nos gouvernements élus ne sont guère 
meilleurs. Macron qui abolit les taxes pour les 
nantis qui ont voté pour lui, Charles Michel qui 
instaure la tax shift demandé par ses 
commanditaires.

Marc Blasband (et sauvons l’Europe)

Ils se contentent 

de tuer le temps

 en attendant 

que le temps les tue. 
Simone De Beauvoir

mailto:info@rutabagac.be
http://www.rutabagac.be/contact.html-
http://www.rutabagac.be/contact.html
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La rougeole en Wallonie
Les années précédentes, il a été recensé 7 à 8 cas de 
rougeole par an en Wallonie. Mais depuis le début 
de l’année, plus de 70 cas ont déjà été déclarés. Le 
CHR de Namur confirme que des mesures de 
confinement ont été prises pour éviter toute 
propagation du virus.

L'épidémie, qui concerne tant les adultes que les 
enfants, a démarré avec le retour d'une personne de 
Roumanie, où sévit une importante épidémie, 
indique l'AViQ. Celle-ci affirme suivre le 
phénomène et appelle la population à la prudence, 
surtout les personnes non ou mal vaccinées.

Faut-il le rappeler ? La vaccination, comme tout acte
médical, comporte des risques, mais bien moindre 
que ceux que l’on court sans vaccination.

Un tailleur de Crayons (avec RTL)

Plus d'enfants, moins d'impôts

Le président Poutine s’est exprimé sur l’épineux 
sujet de la démocratie. Il s'est longuement attardé 
sur la situation des familles, présentées comme 
l'"ossature morale" de la Russie, qui peine à sortir 
de la crise démographique dans laquelle elle s'est 

enfoncée après 
l'effondrement de 
l'URSS et dont le 
nombre des 
habitants a 
récemment 
recommencé à 
chuter.

"Plus d'enfants, 
moins d'impôts", a 
résumé le 

président, promettant notamment des aides pour la 
naissance d'un troisième enfant, mais aussi pour les 
retraités les plus démunis. Et les millions de 
réfugiés migrants : trop moches pour être russes ?

WD

Commentaire sur le label durable pour 
Durbuy, édition 57 du 12 mars

Ne nous plaignons pas outre mesure. 30 villes ont 
reçu le label « pollution totale ». Ouf Durbuy n’en 
fait pas partie. 22 d’entre elles sont indiennes. Le 
reste ? Chine, Pakistan et Bangla Desh. Près de 10 
millions de décès annuels ce qui semble un chiffre 
ridicule. En tout cas ils ont commencé à résoudre 
(désolé il parait qu’on dit solutionner) leur 
problème démographique. Ils ont voulu, à juste 
titre, vivre comme nous. Ils y sont arrivés...en 
mieux, ou en pire.

William

POLITHYPOCRISIE .

Dixit B. Lutgen. « L’Europe une passion pas 
une pension ». On pourrait en rire si ce n’était 
pathétique. Pis encore les media cautionnent 
ces discours et ces positions. Le combat contre
le Magyar Orban il eut pu le mener plus tôt. 
Mais lorsqu’on est grillé chez soi, ou fatigué, 
on part à la pension au parlement européen. 
Maria douche Arena, Guy Verhoofstad, le 
vieux Michel, bientôt l’insipide carolo Chastel 
du mr, O. Maingain maintenant devenu 
obsolète et d’autres encore dont les noms ont 
disparu des tablettes de notre mémoire l’ont 
fait ou sont en passe de le faire. Courage 
fuyons. Et quelle pension pour ceux qui 
l’ignorent ? Député européen : salaire mensuel
6.611 € net / mois + 306 € par indemnité de 
présence (donc on touche le salaire même en 
étant absent certains débarquent même au 
bureau pour valider leur présence avant de 
quitter les lieux derechef la valise à la main 
après une nuit dans un bel hôtel et un repas 
dans un étoilé) + 4.320 € / mois pour frais 
généraux (bureau équipement machine à café 
papier cul) + remboursement intégral des 
trajets + remboursement jusqu’à 4.624 € / an 
pour les déplacements à l’étranger. Sans 
compter les dessous de table versés par les 
innombrables lobbys pour empêcher le vote de 
certaines décisions (Monsanto, firmes 
pharmaceutiques, cigarettiers et agro 
alimentaires entre autres)    

William Demol (avec  E. Roig HEC.)

Le pire, dans le pire, c'est l'attente du pire. 

Daniel Pennac


	La Petite Mère Veille : l’eau
	Récupération
	Le Changement
	La Marche à Marche
	Le verdissement de la Terre
	Reboisement
	La quantité d'animaux abattus par mois en 2018 en Belgique (moyenne):
	Le réchauffement climatique et les nuages
	Vive la pub
	Dans une grande boutique ce matin :
	Le droit d’avoir des enfants est-il un droit humain ?
	Les transports en commun gratuits
	Question aux partis : Le financement de l’éducation
	Vives-eaux à Annapolis Maryland
	Les Perles de la RTBF
	Les élections européennes
	Nos Banques
	La rougeole en Wallonie
	Commentaire sur le label durable pour Durbuy, édition 57 du 12 mars
	POLITHYPOCRISIE .
	Dixit B. Lutgen. « L’Europe une passion pas une pension ». On pourrait en rire si ce n’était pathétique. Pis encore les media cautionnent ces discours et ces positions. Le combat contre le Magyar Orban il eut pu le mener plus tôt. Mais lorsqu’on est grillé chez soi, ou fatigué, on part à la pension au parlement européen. Maria douche Arena, Guy Verhoofstad, le vieux Michel, bientôt l’insipide carolo Chastel du mr, O. Maingain maintenant devenu obsolète et d’autres encore dont les noms ont disparu des tablettes de notre mémoire l’ont fait ou sont en passe de le faire. Courage fuyons. Et quelle pension pour ceux qui l’ignorent ? Député européen : salaire mensuel 6.611 € net / mois + 306 € par indemnité de présence (donc on touche le salaire même en étant absent certains débarquent même au bureau pour valider leur présence avant de quitter les lieux derechef la valise à la main après une nuit dans un bel hôtel et un repas dans un étoilé) + 4.320 € / mois pour frais généraux (bureau équipement machine à café papier cul) + remboursement intégral des trajets + remboursement jusqu’à 4.624 € / an pour les déplacements à l’étranger. Sans compter les dessous de table versés par les innombrables lobbys pour empêcher le vote de certaines décisions (Monsanto, firmes pharmaceutiques, cigarettiers et agro alimentaires entre autres)
	William Demol (avec E. Roig HEC.)

	Plus d'enfants, moins d'impôts

